
Prière pour les Vocations - Mars 2023 

 

 

« Dans notre vie comme dans notre mort, nous appartenons au Seigneur. » 

 

En ce temps du Carême, à l’approche de la fête de l’Annonciation, que la figure de la Vierge Marie nourrisse 
et fortifie notre ‘oui’, elle dont la vie appartenait à « Dieu Seul ». 
 

« Frères, aucun d’entre nous ne vit pour soi-même, et aucun ne meurt pour soi-même. 
Si nous vivons, nous vivons pour le Seigneur.  

Si nous mourons, nous mourons pour le Seigneur. 
Ainsi, dans notre vie comme dans notre mort, nous appartenons au Seigneur. 

Car, si le Christ a connu la mort puis la vie, 
c’est pour devenir le Seigneur et des morts et des vivants. » 

 

Rm 14, 7-12 
 

 Temps de silence 
 

Comme en écho aux paroles de l’apôtre Paul s’adressant aux chrétiens de Rome, les paroles du pape Benoit XVI 
viennent nourrir notre méditation (il s’adressait aux supérieurs généraux le 22 mai 2006). 
 

« Appartenir au Seigneur veut dire brûler de son amour incandescent, être transformés par la splendeur de 
sa beauté : notre petitesse lui est offerte comme sacrifice au parfum suave, afin qu’elle devienne 
témoignage de la grandeur de sa présence pour notre époque qui a tant besoin d’être enivrée par la richesse 
de sa grâce. 
Appartenir au Seigneur : telle est la mission des hommes et des femmes qui ont choisi de suivre le Christ 
chaste, pauvre et obéissant afin que le monde croie et qu’il soit sauvé. 
Appartenir totalement au Christ afin de devenir une confession de foi permanente, une proclamation sans 
équivoque de la vérité qui rend libre face aux séductions des fausses idoles qui aveuglent le monde. 
Appartenir au Christ signifie maintenir toujours ardente dans notre cœur une flamme vivante d’amour, 
nourrie continuellement par la richesse de la foi, non seulement lorsqu’elle porte en elle la joie intérieure, 
mais également lorsqu’elle est unie à la sécheresse et à la souffrance. 
La nourriture de la vie intérieure est la prière, le colloque intime de l’âme consacrée avec l’Époux divin. 
Une nourriture plus riche encore est la participation quotidienne au mystère ineffable de la divine 
Eucharistie, dans laquelle le Christ ressuscité se rend constamment présent dans la réalité de sa chair. » 
 

Méditons : Comment ces mots résonnent-ils en moi ? Quels appels contiennent-ils pour fortifier 
ma foi ? 

 

Chant : Je n’ai d'autre désir que de t’appartenir (Auteur : Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus ; compositeur : Communauté du 

Chemin neuf)  

 

Je n’ai d’autre désir 
Que de t’appartenir ; 
Être à toi pour toujours 
Et livré à l’amour. 
Je n’ai d'autre désir 
Que de t’appartenir. 

 

Je n’ai d’autre secours 
Que renaître à l’amour ; 
Et soumettre ma vie 
Au souffle de l’Esprit. 
Je n’ai d’autre secours 
Que renaître à l’amour. 

 



Je n’ai d’autre espérance 
Que m’offrir en silence ; 
Au don de ton amour 
M’unir jour après jour. 
Je n’ai d’autre espérance 
Que m’offrir en silence. 

 

Je n’ai d’autre raison 
Que l’amour de ton nom ; 
Mon bonheur est de vivre 
Ô Jésus pour te suivre 
Je n’ai d’autre raison 
Que l'amour de ton nom. 

Méditons : l’Annonciation, un ‘oui’ en 3 temps : 
 
Mettons-nous ensemble sous la Parole, une lampe pour nos pas, une lumière pour notre route : 
 

Le sixième mois, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée… Il entra 
chez Marie et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi. » À cette 
parole, elle fut toute bouleversée et elle se demandait ce que pouvait signifier cette 
salutation. L’ange lui dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as trouvé grâce 
auprès de Dieu. Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; tu lui donneras le nom 
de Jésus. Il sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut … » 
Marie dit à l’ange : « Comment cela va-t-il se faire puisque je ne connais pas d’homme ? » L’ange lui 
répondit : « L’Esprit Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre ; c’est 
pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu… » Marie dit alors : « Voici la servante du 
Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. » Lc 1,26 
 
 

• « Elle fut toute bouleversée » 
 

Méditons : devant l’apparition angélique, Marie ne s’enfuit ni ne s’évanouit ! Son trouble vient du 

titre inouï que l’ange lui adresse « pleine de grâce ». 

Dans la Bible, ce sont plutôt les humains qui s’inclinent devant les anges. Ici, à l’inverse, Gabriel salue 

Marie et qui plus est, d’un nom nouveau. Le saisissement de la Vierge exprime une intuition 

bouleversante de cette fille d’Israël qui a coutume de ‘méditer en son cœur’ la Bible : Dieu continue d’agir 

en conformité avec ce qu’il avait commencé auprès d’Abraham… 
 

En ce temps du Carême, voici un appel essentiel de l’Annonciation : malgré nos troubles et nos doutes, 

si nous savions voir comment le Seigneur accomplit au milieu de nous la Parole qu’il avait dite dans les 

Écritures ? 
 

 Silence 
 

Refrain : Ta Parole est notre pain, notre vie, notre lumière. 

Ta Parole est le chemin qui nous mène vers le Père. 
 

• « Comment cela va-t-il se faire ? » 
 

Méditons : l’Annonciation donne un bel exemple de ce qu’est une conversation de Dieu (ou de son 

ange) avec une femme : elle a la parole, elle peut demander plus de précisions sur ce qui la touche dans 

l’intimité de sa chair. L’ange lui répond avec tact, la renvoyant à une expérience à venir où l’Esprit du 

Seigneur fera d’elle un sanctuaire habité par une Sainte Présence. 
 

En ce temps du Carême, à quelle conversion de mon regard suis-je appelé-e- pour discerner dans ma 

vie, dans l’Église et le monde les signes de la présence de notre Dieu ? 
 



 Silence 
 

Chant : Saurai-je dire ’oui’ ? (P. Richard ; consultable sur YouTube) 

 

Saurais-je dire ‘oui’ comme toi Marie, tout accueil et toute grâce, visage de paix. 
Saurais-je dire ‘oui’ comme toi Marie, bienheureuse mère du Seigneur. 

 

Quand tout semble dans la nuit 

Tu fais se lever le jour ; 

Tu montres que par un "oui" 

La vie peut danser l’amour. R/ 

Comme une fleur épanouie 

Ton cœur s’ouvre à la confiance ; 

Comme une rosée d’après la nuit 

Ton matin chante l’Espérance. R/ 
 

Quand l’horizon est prisonnier 

Par l’égoïsme de nos mains ; 

Tu nous montres que tout donner 

Crée l’espoir d’un lendemain. R/ 
 

 

• « Que tout m’advienne selon ta parole » 
 

Méditons : Ce « Fiat » de Marie semble très humble, très obéissant certes, mais il fait vaciller le monde 

sur ses bases. Marie reprend, en ce début d’Évangile, la première parole que Dieu a fait retentir au 

commencement « Fiat lux », « que soit la lumière » (Gn 1,3). Ce verbe « Fiat » revient plusieurs fois dans 

le récit de la Création « Que soit un firmament ; que soient des luminaires ». 

La Parole de Dieu qui a tiré du néant l’univers reçoit une réponse de la part de Marie : quand le Créateur 

veut entrer dans sa création, il lui faut l’acquiescement d’une créature. 

Marie accepte humblement que le Seigneur vienne dans ce monde. 

Telle est la prière : non pas écrasement devant le Seigneur mais parole qui répond à la sienne, dans la 

liberté des enfants de Dieu. 

 

En ce temps du Carême, quelles réticences à l’appel de Dieu ligotent ma liberté ? 
 

 Silence 

 

Psaume 143 : versets 1-4 ; 9-10 ; 15 
 

Refrain possible : Le Seigneur est notre secours et nous chantons sa gloire éternellement. 
 

Béni soit le Seigneur, mon rocher ! 
Il exerce mes mains pour le combat, il m’entraîne à la bataille. 
Il est mon allié, ma forteresse, ma citadelle, celui qui me libère. 
Il est le bouclier qui m’abrite, il me donne pouvoir sur mon peuple. 
Qu’est-ce que l’homme, pour que tu le connaisses, Seigneur, 
Le fils d'un homme, pour que tu comptes avec lui ? 
L’homme est semblable à un souffle, ses jours sont une ombre qui passe. 
 

Pour toi, je chanterai un chant nouveau, pour toi, je jouerai sur la harpe à dix cordes, 
Pour toi qui donnes aux rois la victoire et sauves de l’épée meurtrière David, ton serviteur. 
 

Heureux le peuple ainsi comblé ! Heureux le peuple qui a pour Dieu « Le Seigneur » ! 
 
 



Prions : Marie, Notre-Dame du ‘oui’ 

Vierge Marie, marche avec nous chaque jour pour répondre avec Joie et dans 
l’Espérance aux appels de ton Fils, Jésus, Sagesse éternelle et incarnée … 
 
 

Refrain : Ave Maria, nous te saluons. Sancta Maria nous te bénissons 

                                            + 3 Ave Maria 

 
 
 

Vierge Marie, des jeunes osent encore s’engager dans la vie consacrée au service 
de leurs frères et sœurs (nous nommons des prénoms…) 

• nous te les confions pour que tu les mènes à ton Fils Jésus. R/ + 3 Ave Maria 
 

 
 

Vierge Marie, toi qui es toujours présente auprès de ton Fils, 
• intercède pour tous les jeunes qui hésitent encore à tout risquer pour suivre 

Jésus, Sagesse éternelle et incarnée. R/ + 3 Ave Maria 

 
 
 

Vierge Marie, Mère de toute tendresse, 
• nous te prions pour que nos communautés et nos familles soient les temples 

où Dieu vient demeurer et éveiller des vocations. R/ + 3 Ave Maria 
 
 
 

Vierge Marie, Mère de l’Église, 
• nous te prions d’intercéder pour les vocations dont le monde assoiffé de Paix 

et de Justice a tant besoin. R/ + 3 Ave Maria 

 
 
 
 

Avec les jeunes que Dieu appelle à tout quitter pour Le suivre dans la Famille montfortaine, 
dans la confiance, 

remettons notre vie au Christ Sagesse éternelle et incarnée par les mains de Marie : 
 
 
 
 

« Je suis toute à toi Marie, Vierge sainte. 
Tout ce que j’ai est tien, Marie, Vierge pure. 
Sois mon guide en tout Marie, notre mère. » 

 
 
 
 
 

Les Filles de la Sagesse de la Communauté d’Orléans Chapelle de la Chartreuse, Auray 

 

Oratoire St Louis-Marie de 
Montfort, Maison-Mère 
des Filles de la Sagesse 

 

Vierge devant laquelle 
le père de Montfort a prié 

à l’ermitage de st Éloi, 
à La Rochelle 


